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L-A j-lÉDACTICm 

ç>2 its ^Lecteurs et ^flniis 

UN SCANDALE 
Le Socialisme de M. l'Inspecteur primaire 

Successivement, il y a une 

dizaine de jours dans le « Petit 

Provençal » et dans le « Publi-

cateur de Sisteron » on a pu 

lire l'entrefilet ci-dessous an-

nonçant une fête enfantine^ et 

un arbre de Noël, aux Ecoles 

communales : 

Dans l'une de ses dernières séances, 

le Conseil municipal, sur la proposition 

du maire, décida qu'il serait donné à 

l'école maternelle, à l'occasion du jour 

de l'an, une fête enfantine et vota une 

certaine somme pour que des jouets 

soient distribués aux enfants. Cette 

petite fête, fixée au dimanche 29 cou-

rant promet d'être des plus brillantes. 

Un chaleureux appel est fait 

aux amis de l'instruction publi-

que qui auront à cœur d'en 

rehausser l'éclat par leurs dons. 

Comme on le voit, cet article était un 

appel direct à la souscription de tout le 

monde. 

Quelques jours après M. 

Pallet, adjoint au maire, re-
çut d'un donateur désirant res-

ter anonyme la somme de 

cinquante francs. Il la remit à 

la directrice de l'école Commu-

nale. 

Sur ces entrefaites arrive 

ce petit jésuite rouge, dont 
nous avons eu plusieurs fois 

le regret d'avoir à nous occu-
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Mais cela même ne suffisait pas à expli-

quer et à justifier la sourde hostilité que 

j'entendais gronder autour de lui, et je 

oupçonnais, dans la sincérité de mon âme 

se parti des Jeunes, de machiner un mau-

vais coup contre le génie politique que 

l'opposition considère avec raison comme 

son plus redoutable adversaire. 
La confirmation de mes craintes ne s'est 

pas fait attendre longtemps. 

Sur la place de la Concorde, à l'empla-

cement de l'ancien obélisque, qui est main-

tenant transporté au Louvre con a inauguré 

il y a quelqnes jours, un monument gran-

diose, commémoratif de la Commune de 

Paris, et depuis ce moment il y a toujours 

per, l'inspecteur primaire 

Philibert. 

En vrai socialiste, il ne 

s'occupe guère de la joie 
des enfants, et des cris d'al-

légresse qui vont accueillir 

cette bonne aubaine. 

Il veut avant tout savoir d'où 

vient l'argent et bien que le 
donateur eut désiré gardé l'a-

nonyme, le F.\ Philibert par-
vient aisément à le connaître : 

c'était M 0 de la Trémoïlle. 

Alors, n'écoutant que sa haine 

de sectaire, restant sourd aux 

lamentations des pauvres en-
fants frustrés d'un lot considé-

rable de souliers, de vêtements, 
voyant rouge ; oubliant que si 
la somme a été offerte, c'est 

que par voie de presse, on 

avait sollicité la bienveillance 
et les secours en nature de tout 

le monde, le sinistre farceur et 
pédagogue fait restituer la 

somme aux donateurs. 

Et voilà comment les enfants 

des Ecoles communales de Sis-

teron, ne profiteront pas cette 
année d'une somme que, sans 
aucune visée é ! ectorale, et 
s'abritant derrière un anonyme, 

un généreux citoyen leur re-

mettait. — 

— Sommes-nous des citoyens 

libres ou des esclaves ? 

— Allons-nous continuer à 
nous laisser faire la loi par ce 
pantin ridicule et malfaisant? 

— Ne se trouvera-t-il pas un 

père de famille pour adminis-
trer à cet inconscient rageur 

et bilieux, la fouettée qu'il mé-

rite ? 

Liberté, fraternité où êtes-

toule de ce côté- là pour admirer cette œuvre 

d'art. 

J'y étais moi même tout à l'h ure, lorsque 

par aventure le Premier- Délégués déboucha 

dans sa voiture, des Champs-Èlysées, 

revenant d'une promenade au Bois et re-

gagnant l'Hôtel de-Ville par la rue dt Rivoli. 

La vue d'une voiture de maitre, meuble 

devenu fort rare maintenant, ne peut 

manquer d'éveiller la curiosité publique. 

Aussi le Prmier-Délégué fut-il aussitôt 

reconnu et signalé. 

Il y a six mois, il aurait reçu le salut 

cordial et emprdsaé de ohaque citoyen, et 

des hourras auraient roulé d'un bout à. 

l'autre de la vaste place. Cette fois, ce furen 

des coups de sifflet qui retentireut.Puis, oom 

me la voiture longeait le Garde-Meuble-

des murmures hostiles, qui grossirent bientôt 

en huées, s'élevèrent de la foule. 

Alors se produisit une poussée, et la 

voiture se trouva presdue bloquée, ne pou-

vant plus avancer qu'au pas pendant que 

de la tourbe qui l'enlisait, montaient les 

invectives et les menaces. 

— A bas l'aristocrate I 

— A bas le bourgeois I 

— A bas les exploiteur masqués I 

— A bas les repus ! 

vous tombées sous le règne 
d'Hubbard et des nègres de 

Saint-Auban ! 

HUBBARD GIROUETTE & CAMÉLÉON 
Depuis longtemps déjà nous savhns 

que la Logique était la moindre des 

des qualités de notre député provisoire 

et de sa clique panachée. — 

Si nous en avions douté l'at'itude 

toute chinoise du bel Hubbard, capi-

taine de l'armée française et antimilita-

riste et sans-patrie, anticapitaliste et 

ami desReinach et ds la banque juive, 

'socialiste et défenspur devant les gré-

vistes des intérêts bourgeois, prêchant 

l'impôt sur le revenu et votant contre..,, 

nous eut suffisamment renseigné. 

Le constance, sœur de la logique, 

n'habite pas souvent non plus cetl» 

rjelle tête vide. 

Après avoir dix mois durant vanté la 

politique du ministère, le voilà qui 

tourne casaque, et maladroitement, en 

vrai gaffeur, tente, (inutilemement d'ail-

leurs) de le renverser. 

D'accord avec ses amis politiques, il 

élabore tout un équilibre (oh / très ins-

table) du budget 1902 ; et par deux fois 

la Chambre et le Ministère, renvoient à 

la correction. Ce budget insuffisant et, 

mal fait. 

N'empêchî que le Républicain des 

Alpes, du 21 décembre, (ait l'apologie 

du ministre Caillaux, que ce chinois 

d'Hubbard voulait mettre en minorité. 

Le journal vante la politique minis-

térielle et le député provisoire refuse 

de voter l'affichage du discours 

éloquent et courageux de M. 

Leygues, ministre de l'Instruc-

tion Publique et vote contre le 

gouvernement . 

Pourquoi cette double attitude ? 

L'organe officiel de son parti essayant 

de prendre une allure ministérielle, qui 

ne lui convient plus, et le F.-. Gustave 

Adolphe Hubbard, refusant successive-

ment sa confiance à MM. Waldack-

Rousseau, Leygues et Caillaux ? — 

Auraient-ils l'intention de donner le 

change aux électeurs de Sisteron et 

— Sortez-le de son carrosse I 

— Enlevez-le I 

— A la Seine I A la Seine 1 

Quelques bons citoyens, dont j'étais, 

s'éfforcérent de réagir en criant de toutes 

leurs forces : 

— Vive le Premier-Délégué ! Vive la 

Démocratie sociale ! 

Mais nos acclamations furent étouffées par 

un redoublement de olameurs outrageantes, 

et je me demande comment les choses au-

raient tourné, si les'gardes sociaux à cheval 

— qui ont été aussi rétablis depuis quelques 

temps — n'étaient sortis en hâte du ministère 

de la Marine. 

Mais la oohue était devenue si dense, 

que ces cavaliers durent employer la violence 

pour dégager l'équipage. Du plat de leur 

sabre ils frappèrent dans le tas, au hasard, 

et pins d'un ami du gouvernement se retira 

avec des horions. 

Alors, ce fut une vraie bagarre. Au milieu 

d'une tempête d'injures, le Premier-Délégué 

conservait un calme admirable, saluant 

gravement ceux qui, comme moi, le défen-

daient. 

Mais, an moment où, sur son ordre, la 

voiture faisait un brusque à gauche, pour 

à ces bons fonctionnaires, si prudents, 

si avisés, si fermes dans leurs convic-

tions ? 

Ou, en réalité, n'avons-nous k la 

Chambre pour représenter nos intérêts 

qu'une girouette ? 

A ses nombreux titres de gloire, 

Hubbard- le-Chinois, vo udrait-il en ajou-

ter un nouveau et devenir irrévocable-

ment le député caméléon ? 

X. 

Les succès du 
Séance delà Chambre du 23 Décembre 

Discussion sur l'emprunt de 265 millions 

'létu comme maître aliboron, Hub-

baid ne veut pas qu'il soit dit que le 

gouvernement a eu raison contre lui. 

— Il demande à la Chambre de s'op-

poser au Système du gouvernement 

préconisant la cession par la caisse des 

dépôts et consignations et l'amortisse-

ment de rente 3 o|o perpétuelle, et de 

renverser la question à la Commis-

sion des finances. 

M. Lémoigne, rapporteur démon-

tre que les craintes exprimes par M. 

Hubbard sont sans fondement ; et 

qu'en outre, le sytème préconisé par 

M. Hubbfird sans amortir un sou de 

plus aurait pour conséquence d'ajouter 

au capitai de la detts perpétuelle, une 

somme de 265 millions. 

Entre ces 2 Système la Chambre, 

ne saurait hésiter. {Applaudissements). 

Le renvoi proposé parM. Hub-

bard est rejeté par 436 voix 

contre 56. 

L>; projet du gouvernement est adop-

té sans autre discussion. 

Hein ! quel succès... de fou rire. 

Nous nous déminions, nous, ce que 

va dire de tout cela, notre confrère 

« Le Républicain des Alpes » Il van-

tait hier le projet du gouvernement... 

sera-t-il aujourd'hui pour ou contre 

cet huluberlu d'Hubbar.d 

X. 

lier par le rue Nationale, une bande de 

emmes se précipita et fit pleuvoir sur le 

carrosse une grêle d'immondices. L'homme ' 

d'Etat en fut couvert, et il eut même le visa-

ge taché de boue. Je le vis rougir de colère. 

Néanmoins, il arrêta d'un geste impératif 

les gardas qui s'apprêtaient à charger ces 

furies. 

Si je ne les avais pas vues de mes yeux, 

j'aurais peine à croire que des choses aussi 

indignes de la Démocratie sociale pussent 

se passer à Paris. Elles ont scandalisé tous 

lei honnêtes gens; aussi ai-je entendu dire, 

en revenant chez moi, qu'on allait organiser 

pour en effacer 'e souvenir, une ovation 

retentissante eu laveur du Premier-Délégué. 

( A suivre 

HIPPOLYTE VERLY. 
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LE PORTEUR DE CONTRAINTE ! 

Un Mons eur, de convictions politi-

ques multicolores, a clamé six mois 

durant, en 98 contre le fonctionnarisme, 

les fonctionnaires et le» sinécures. — 

Par quelle platitude — quelles basses 

sollicitations, nous ne savons, mais il 

est aujourd'hui porteur de contrainte. 

Changeant bravement son fusil d'é-

paule.il emboite le pas derrière le grand 

manitou Philibert et fonctionnaire, tra-

que le peuple, auquel il va arracher 

ses sous, comme tous les fonctionnai-

res, et les salariés de la clique panachée 

Maintenant qu'il est arri»é à ses fins, 

c'est-à-dire à vivre aux dépens du 

pauvre agriculteur, de 1 humble et pe-

tit propriétaire, qui trime toute la jour-

née ; oh ! il ne crie plus au vol, ni au 

favoritisme. 

Il engraisse, son nez devient aussi 

colorié que ses opinions politiques ; et 

il se fait courtier électoral, al'aut de 

commune en commune présurer les 

malheureux et vanter les farces et les 

sottises qui sont l'œuvre du Bel Hubbard. 

Encore un à qui il faudra apprendre 

que nous sommes et voulons rester en 

république ; libres et ne pas avoir de 

maître quel qu'il soit 1 

Dont avis. — 

M' Hïfl et la Sériciculture 

Encore une Chinoiserie 

On a vu avec quelle rage de sectaire 

•t quelle étroitesse de pensée et de 

cœur Hubbard le Chinois, â qui les 

trop crédules électeurs de Sisteron 

avaient confié provisoirement le soin 

de les représenter, avait combattu, 

à la Chimbre. le projet d'Emprunt de 

265 millions présenté par le minis-

tère. 

On l'a vu ensuite, battu dans 2 

scrutins, tourner carrément sa veste, 

et venir au nom de la Commission 

du budget, proposer à la Chambre 

ce même emprunt de 265 millious 

qu'il venait de combattre, devenant 

suivant l'Expression de l'« Aurore » 

un rapporteur à tout faire . 

Nous l'avons tous, entendu pendant 

sa tournée électorale du mois de jan-

vier 1901, vanter et promette \'im-

pôt sur <e revenu Douraer. — L'im-

pôt est prop >sé à la Chambre ; sans 

pudeur, Hub^ard-la Girouette monte 

à la tribune, le combat et vote con-

tre. 

Dans une autre séance, dans la 

discussion des primes accordées aux 

industries, il élève la voix pour de-

mander la suppressions de toutes ces 

primes... y compris naturellempnt celles 

de la sériciculture.- Charitablement pré-

venu par le Sisteron-Journal, de la gaffe 

qu'il venait de commettre, il s'est 

depuis efforcé par des trompe l-œil 

et coups d épate, de faire oublier sa 

maladresse. 

Mais le ministre de l'agriculture qui 

n'a aucune raison, lui, de le ménager 

( surtout après sa conduite étrange à 

la commission du budget) vient de lui 

adresser un de ces bons petits billets, 

q ii avertiront ses électt-urs et de sa 

bieuf usante influence (comme dit 

l'autre ) et de l'intérêt qu il porte aux 

affairai de l'arrondissement. 

t J'ai l'honneur de vous faire 

connaître, écrit M. Dupuy, que le 

créd't prévisionnel de 4,2i8 000 fr. 

inscrit au budget pour le service des 

des primes est épuisé. » 

Voila bien notre lot ! grâce à l'in-

curie, et au mauvais vouloir de no-

tre député qui à cette époque en 

voulait aux primes, et leur en voudrait 

probablement encore, si mus ne 

l'avions prévenu, les 4,228,000 fr. 

ont été distribués aux sériciculteurs 

des au'res arrondissemeats. Pour Sis-

teron, ont peut se brosser, et il est 

à craindre que la réclamation de M. 

Hubbard, remis grâce à nous sur son 

chemin de Damas, ne soit un peu 

tardive. 

Il s'agit dj savoir si les sériciculteurs 

de Sisteron st paieront de cette mon-

naie de singe et de cette eau bénite 

de cour. Ils n'oublieront pas en tout 

cas que, s'ils touchent leurs primes en 

retard, la faute en est au fainéantisme 
du député. 

X. 

CHRONIQUE LOCALE 
ET REGIONALE 

SISTERON 

—o— 

Cercle Républicain de l'Ave-

nir. — La salle des fêtes de la maison 

Lambert, rue de la Mission, gracieuse-

ment décorée, était trop petite samedi 

soir,pour contenir les nombreux citoyens 

qui avaient tenu à assister à la soirée 

d'inauguration et à venir se faire ins-

crire sur la liste des sociétaires. 

A 8 heures, 200 personnes, riaient, 

causaient, devisaient gaiement autour 

des tables et toujours de nouveaux 

arrivants. 

Le président A. Roche, après la lec-

ture des règlements et des statuts dé-

clare constitué le « Cercle républicain 

de 1 Avenir » — La soirée se continue 

par de joyeuses chansons ou les jeunes 

et aussi les plus âgés des sociétaires se 

font frénétiquement applaudir. 

Le citoyen Michel, D. chante la "Mar-

seillaise " et toute la salle, reprend le 

refrain en chœur Des bravos et des 

applaudissents unanimes et on se dé-

pare auxcris de « Vive la République ! » 

« Vive le Cercle Républicain de l'Ave-

nir ! » 

Cette belle réunion promet au nou-

veau Cercle une longue ère de prospé-

rité. — 

La commission & décidé, pour mer-

credi 1er Janvier à 8 heures, une 

granda soirée pour les sociétaires et 

leur famille. Au progamme : Arbre de 

Noël, cinématographe ; projections lu-

mineuses, concert vocal et instrumen-

tal ; phonographe. 

i*outs et Chaussées. — A parlir 

du 1er janvier 1902, M. Meissonnier, au 

bureau de l'ingénieur de Forcalquier, 

sera attache au bureau de l'ingénieur 

de Sisteron. 

Contributions indirectes. — 

M. Audran, receveur des contributions 

indirectes à Sisteron, est nommé en la 

même qualité à Saint-Gille (Gard). 

Il est remplacé à Sisteron par M. 

Chabrier, receveur à Briançon (Hautes- ( 

Alpes) 

Ainsi que Monsieur Pivet, dont nous 

avons annoncé le changement, M. Au-

dran laisse à Sisteron, le meilleur sou-

venir et de nombreux amis. 

Conseil départemental de 

l'enseignement primaire — 

M. Esclangon, directeur de l'école de 

Manosque, et M. Nevière, directeur de 

l'école de Valensole, ont été réélus, au 

deuxième tour de scrutin, membres 

du conseil départemental de l'enseigne-

ment primaire. 

Caisse d'Épargne de Siste -

ron.— Le Conseil des Directeurs de la 

Caisse d'Epargne de Sisteron, a l'hon-

neur de porter a la connaissance de 

ses Déposants que le taux de l'intérêt 

servis par la Caisse reste fixé au trois 

pour cent, net, sans frais d'aucune 

sorte. 

Les nouveaux livrets seront délivrés 

gratuitement par les soins de la Caisse 

Les titulaires de livrets dont le chif-

fre dépasse le maximum déterminé par 

la loi, sont priés de vouloir bien faire 

réduire leur compte le plus tôt possible. 

La première séance de l'année aura 

lieu samedi prochain 4 janvier a 7 

heures du matin. 

* 
# # 

I*ostes et Télégraphes. — 

Avis. — Dans le but de faciliter le 

classement et, par suite 1 1 prompte re-

mise des correspondances à destination 

dePari=, l'Administration recommande 

de nouveau au public d'indiquer, su-

es adresses,à la suite du mot « Paris », 

le numéro de l'arrondissement du domi-

cile du destinataire. 

A cet effet, des nomenc'atures des 

rues, boulevards, pssages, etc.. des 

principaux établissements publics et 

industriels de la ville de Paris avec 

indication des arrondissements, sont 

tenues à la disposition du public dans 

tous les bureaux de poste et les débits 

de tabacs. En outre, des nomenclatures 

sont mises en vente dans tous les bu-

reaux de poste, au prix de 15 centimes 

l'exemplaire. 

Almanach illustré des Bas-

ses-Alpes. — Ce magnifique ouvrage 

renfermant une foule de renseignements 

locaux, utiles à la population de notre 

département '. poésies françaises et 

provençales de nos meilleurs auteurs 

bas-alpins ; principaux événements de 

l'année etc., est en vente au prix modi-

que de 0.50, ( nos tous les principaux 

dépositaires dejournaux. 

Le maire di Sisteron, ne recevra pas 

à l'occasion du joui de l'an. 

->£ > 

CHEMIN DE FER DE 

PÀRIS-LYONJÉDITERRANNÉ 

Fêtes de Noël et du jour de l'An 

Courscde Nices ( 16 au 29 janvier 
1902 ), Carnaval de Nice ( 26 Janvier 

au 11 Février 1902), Tir aux pigeons 
de Monaco. 

Délivrance du 15 Décembre 1901 
au 5 Février 1902 inclus de billets 

d'aller et retour de 1ère et 2ême clas-
ses. 

de Lyon, St. Etienne etGre-

noble à Cannes, Nice 

et Menton 

valables pendant 20 jours, y compris 
le jour de l'érniseion. 

Lyon, Viâ Valence, Marseille ; Can -
nés, 1ère classe 91.55, 2e cl. 65190: 

Ni e 1ère classe 96C75, 2e olasse 
69f 65 ; Menton 1ère classe, 100f.80 
7*f.60. 

S-tEtienne,Viâ,LyonMarseille: Can-

nes 1ère classe 101fl5,2e classe 72f80 

Nice, 1ère classa, 106 f. 35 2e classe 

76f 55; Menton 1ère cl. 110f.55 2e 
cl. 79f,60 

St. Etienne Viâ Chasse, Marseille : 

Cannes, 1ère cl. 94f 75,2e ci.68f 15 

Nice, 1ère cl. 99L95, 2e cl, 71f.95 

Menton 1ère cl. 104f. 2e cl. 74f 85 

Grenoble, Viâ Aix, Marseille , 
Cannes, 1ère cl. 83f.65 2e cl, 60f.25 

Nice, 1ère cl. 88f,85 2e cl 64f. ; 

Menton. 1ère cl. 93L05 2e cl. 65. 

Grenoble Vià Valance, Marseille: 
Cannes, 1ère cl. 90t . 20 2e cl. 64f 79. 

Nice. 1ère cl, 95f.40 2e cl. 68f .70, 

Menton 1ère, cl 99f.45 2e cl. 71f,60. 

Faculté de prolongation de deux 
périodes d*s 10 jours, moyennant un 

supplément de 10°[„qour chaque pé-
riode, 

Ces billets donneut droit à drux 

arrêts en route, tant à l'aller qu'au 
retour. 

On peut se procurer des billets et 

des prospectus détaillés , à Lyon : à 

la gare de Lyon Perracne et à l'agen-

ce Lubin ; à St. Etienne et Grenoble, 
à 1 a gare, 

ÉTAT-CIVIL 

du 20 au 27 Décembre 

NAISSANCES 

Tarquin Valentine Marguerite Elisa 

MARIAGES 

Néant 

DÉCÈS 

André Paul Joseph, employé de com-

merce 21 ans. 

A la troisième— Germeville (Cha-

rente), le 25 octobre 1900. Depuis longtemps 

je soulfrais d'un rhumatisme dans les reins. 

Dés que j'eus entendu parler du Baume 

Victor, j'en ai fait veuir un flacon. Après 

la première friction, j'ai éprouvé du soula-

gement, ù la troisième, je ne ressentais plus 

rien; aussi je veux avoir toujours de oe 

précieux Baume a la maison. Roy François 

Quiconque en use a toujours dit 

Que le Congo nous embellit. 

Marché «" A 1 

du 26 décembre 1901 

Bœufs limousins 1 35 a 1 40 

— Gris 1 28 à 1 33 
— Afrique » » » à » >» 

Bœufs du pays » »» à > »» 

Moutons du pays 178 à 1 8b 
— gras » »» à » »» 

— de Barcelonnette » » t à » »» 

— de Gap 1 66 à » »> 

— Monténégro » B » à » » » 

— Espagnols » »» à D 46 
— Métis 0 »« à » »» 

— Moutons Africains 1 62 à » » » 

L1BRAIRIE-PAPETERIE-RELIURE 

Ancienne maison Peyron 

Voltaire Successeur 

28 rue droite 28 

à côté de M. Turcan, ferblantier 

M. VOLLAIRB à l'honneur d'informer sa 

nombreuse clientèle qu'il vient de trans-

férer pour cause d'agrandissement, son 

magasin situé traverse de la Place 10, au 

No 28, rue droite, et comme parle passé 

il fera tout son possib e pour leur être 

agréable. 

BELLE LAINE 
pour matelas 

chezE.RAVOUX 

Toiles et Nouveautés 

Grand'Pluce, SisUi -n 

UN MONSIEUR ÏÏX ÏPÏ. 
ofiunaître à tous ceux qui sont atteints d'un» 
tr aladie de la peau, dartres, eczémas, boutons, 
démangeaisons, bronchites chroniques, ma-
adies de la poitrine, de l'estomac et de 
a vessie, de rhumatismes, un moyen infail-
blie de se guérir promptement ainsi qu'il l'a 
été radicalement lui-même a>>rès avoir souf-
fert et essayé en vain tous les remèdes 
préconisés. Cette offre, dont on appréoiera 
le but humanitaire, est la conséquence d'un 
vœu. 

Ecrire par lettre ou carte postalè à H 

Kinetnt, 8, place Victor Hugo, â Grenobe 
qui répondra gratis et franco par courrier, et 
enverra les indications demandées. 

Bière de Saint-Robert 

Veuve Poulat et Viallet, GRENOBLE. 

Spécialité de bières brunes et 

blondes 

Entrepositaire général à Sisteron : 

FRÉDÉRIC LATIL 

L'AImanach Hachette pour 1902 

Le voilà entrée dans sa neuvième année, 

cet Almanach que tout le monde attend, qui 
est devenu l'indispensable compagnon, le 

fidèle ami du riche et du pauvre : qu i fait 

pour ainsi dire partie de la maison, et qui 

est sans cesse rajeuni sous sa couverture 

qui nous apporte le nouveau calendrier. 

L'année sera-t-elle bonne, sera-t-elle bel-

leT Consultez les prévisions du temps pour 

chaque mois. On sait que le Mathieu de lu 

Drome, découvert par Wmanach Hachette, 

prédit presque juste, sur les bases scientifi-

quesde 57 ans d'observations, 

Quelle cuisine mangerez-vous en 1902 T 

— Si votre femme étudie un peu les nouvel-

les recettes de cuisine que donne l'Almanach 

vous vous régalerez, vous et vos invités. 

Le chef éminent, chargé des menus des 

« diners de famille » s'est appliqué cette an-

née à vulgariser les meilleures recettes de 

la cuisine parisienne — la plus exquise du 
monde . 

Que se passera-t-il d'important en 1902 1 

L'Amanach Hachette vous l'apprend dans ses 

Mémentos de chaque mois. 

Et si de la terre,rous voulez monter au 

ciel, voici des cartes qui vous montrent pour 

les douze mois de l'année, la position des 

étoiles et la visibilité des planètes. 

Pour 1902, ï'Almanach Hachette offre quin-

ze mille francs de prix : Une machine â écri-

re de G00 francs ; deux fusils, va-

valeur "00 francs chacun ; deux ma-

chines à coudre, valeur 300 francs cha-

une;un meub'e, valeur 600 fraoos, six, 

appareils photographiques, deux bicyclettes 

etc. et2.000 franos de jouets pour les enfants 

VAlmanach Hachette répond à toutes les cu-

riosités et à toutes les nécessites pratiques de 

sa vie journalièie. En ses trois millions de 

© VILLE DE SISTERON



lettre et ses onze cents illustrations, il résu-

me toute une coûteuse bibliothèque d'ouvra-

ges spciaux, 

C'est une véritable Encyclopédie moderne. 

C'est le livre universel. 

ANÉMIE. 
Elle n'avait pas d'appétit 

et dépérissait à vue d'œil. 
Nous prenons plaisir à relater, dans la lettre 

suivante, le cas d'une petite qui soutirait de 

faiblesse et d'anémie ; 

Rignat (Ain) 14 Mars 1901. 

Messieurs. L'améme dont souffrait ma fillette la 

laisait sans force ; elle n'avait plus d'appéti et dé" 

périsait. Elle éjait triste, n'avait plus de goût à 

rien. Son état qui empirait de jour en jour nous 

Fillette CARTIER 
nspirait les plus vives inquiétudes. 

Ayant enteudu parlé de l'Emulsion Scott comme 

du meilleur remède pour toutes les maladies des 

enfants j'y eu recours. Peu de temps apris, je pou-

vais déjà noter un mieux sensible dans la santé de • 

ma fillette. Elle acceptait parfaitement votre Emul-

sion Scortdout je lui continuai le traitement jusqu'à 

complète guérison.Mon enfant va'bien maintenant 

son appé:it, ses forces, sa gaité ont reparu grâce à 

votre excellente préparation. Cartier, 

Il est vraiment agréable de voir comment 

'Emulsion Scott restaure le santé ; chose plus 

agréable encore, c'est que chacun Peut se pro-

curer l'Emulsion Scott et profiter de ses remar-

quables propriétés médicinales. Une. seule cho-

se est nécessaire pour celà ; c'e?t de bien vous 

méfier des préparations inférieures qui ne sont 

pas plus comparables à 1-Emulsion Scott qu'un 

vin fraudé pourrait l'être à un bon vieux vin 

d'uu cru renommé ; Il faut que vous insistiez 

pour avoir la véritable Emulsion Scott recon-

naissance a notre marque de fabrique de 

l'homme un gros poisson sur son épaule ; les 

résultats obtenus seront alors on ne peut plus 

sastisfaisants; soyez en assurés, 

L'Emulsion Scott se trouve dans toutes les 

bonnes pharmacies. Un échantillon d'essai fac-

similé da nos flacons, sera envoyé franc contre 

0 fr 75 de timbres adressé à MM. Delouche et Cie 

2, place Vendôme, Paris. 

GUERISON DES mmm 

MEMàRE DU JURY it HORS CONCOURS 
BANDAGES SANS RESSORTS , breiitét 

Cette infirmité réputée incurable est, guérie 

par la nouvelle méthode GLASER. Cette 

méthode consiste en une- ceintur e sans res-

sort d'acier. Dés l'application de cette cein-

ture, le malade commence une vie nouvelle > 

en effet, sa hernie étant fermement maintenue 

sans souffrance, il vague à ses occupations 

comme s'il n Javait rien, souvent il se de 

mande s'il n'à pas oublié de mettre son ban-

dage tellement il est à l'aise. 

Cet appareil se porte même la nuit, de là 

son efficacité et bientôt la hernie disparait. 

M. J. GLASER, spécialiste herniaire à 

Héricourt (Haute Saône) est l'inventeur de 

cette merveilleuse ceinture avec la quelle il 

a obtenu de nombreuses guérisons. Voici 

une lettre authentique d'une personne guérie 

«Je soussigné déclare que ma femme était 

atteinte depuis deux ans d'une hernie, qu'elle 

était arrivée à un point de ne plus pouvoir 

marcher, elle c'est décidée à aller voir M. 

Glaser. je certifie qu'elle s'est servi des mo-

dèles de ses baudages depuis quinze mois et 

qu 'elle est complètement guérie. 

Je me joins à ma femme pour bien le 

remercier. 

Fait à Chateaurenard ( Loiret ) 

le 8 Juin 1901 

MILLET, Charron 

Nous dirons simplement aux personnes at-

teintes de hernies qu'il faut s'incliner devant 

L'évidence et s'il y à encore des incrédules 

malgré les preuves en mains, tant pis pour 

ces derniers, ils n'ont qu'à souffrir duran 

leur vie, Nons engageons toutes les person-

nes atteintes de hernies d'aller en masse et 

en toute confiance consulter M . Glaser à 

Demander le traité de la Hernie 

gratis, franco et cacheté à M. J. Gla-

ser à Héricourt ( Haute-Saône) 

Tribunal de Commerce de Sisteron 

AVIS 

Liquidation judiciaire 

Les créanciers de Fautrier François 

meunier à Sis'erji sont invités t- se 

réunir le trois janvier 1902, à 11 du ma-

tin pour délibé.er sur un concordat. 

Pour extrait conforme 

Le commis-greffier 

PEIGNON 

L'AI ianach llluslréjes Basses-Alpes 
Tel est le titre de l'ouvrage en prépa-

ration, pour paraître au premier janvier 

prochain et qui est appelé à obtenir un 

grand et légitime succès. 

En effet, en dehors de la partie litté-

raire et des principaux événements de 

l'année, il renfermera une foule de 

renseignements locaux tels que foires, 

horaire des chom ns> de fer et courriers, 

bureaux de pislc- et télégraphes, bu-

reaux de la p éfecture, des sous-préfec-

tu es, InUjnaux, etc., de notre départe-

ment. A coté de tous ces rensegnemeuts, 

un résnné historique des principales 

com n mes av :c vue de certaines villes 

monument et sites du département. 

En faisant paraître cette publication, 

les auteurs de l'Almanach Illustré 

des Basses Alpes, dont la plupart 

sont de; littérateurs, poètes et agricul-

teurs distingués b is -alpins, ont en vue 

non seulement de se rendre utile à 

leurs concitoyens mais encore, par la 

description et les vues de n :s sites pitto-

resques, attirer li plus de touristes 

possible dans nos chères Alpes. 

Ce magnifique ouvrage illustré de p us 

de 100 pages sera mis en vente à fin 

décembre prochain chez tous les mar-

chands dépositaires de journaux au 

prix modique de 0,50 afin de la mettre 

a la portée de toutes les bourses. 

Pour les renseignements concernant 1 1 

publicité locale s'adresser au bureau du 

journal. 

VACHERIE A CEDER 

APRÈS POhTUNE 

20 Vaches, tout le matériel, riche clientèl 

lai vendu 250 litres par jour, à 40 et 50 

centimes. Dénéfices garantis : 13.000 fr. l'an 

On traiterait avec 1' .000 fr. — Une autre 

VACHERIE de 12 vaches, laissant un béné-

fice annuel de 6.000 fr. : à traiter avec 8 000 

francs. Voir ou écrire Robb^, 42, rue des 

Acacias, 42, Paris. 

LECTURE POUR TOUS 
Je toutes les revues Française, les Lectures 

pour Tous sont celle qui compte le plus grand 

nombre de lecteurs. Faire comprendre faire 

voir, ainsi peut se résumer le programme de 

la populaire publication de la librairie Hachette 

et Cie. 

L'intérèts des articles, toujours clair vivants 

pittoresques que contiennent chaque mois les 

Lectures pour Tous est en effet encore accru 

par l'attrait d'une illustration abondante et cu-

rieuse, fournie le plus souvent par la photogra-

phie, 

Énoncer les titres des'articles que contient le 

No de Décembre, c'est montrer la variété des 

sujets que traitant les Lectures pour Tous. 

Géant de fer se mitraillant sur les eaux ; La légende 

omique er fantastisque du Diable ; Notre Concours 

ade photographie ; Le dernier Mammouth, roman 

par R AUZIAS TUÇrRENNi ; Argentine aux Doigts 

Enchantés, nouvelie Un Voyage de Noces nouval-

e ; Dan s le monde des fumeurs: 'a Gauloise ma-

urka, par L GANNB ; Le passé en Costume Mo-

derne : Une Merveille de la Nature : La paix au 

soir de la Vie : la protection de vieillesse : L'Art 

de peindre sans couleurs. 

Abonnement, Un an Paris, 6 fr' : Départe-

ments, 75fr. ; Kntranger, 9 fr. — Le Numéro 

50 centimes, 

INNOVATIONS M LA 

MODE NATIONALE 
ûesstns décalquâmes GRATUITS 

Toxn Tit 

Si -teron. — Impr imerie Au g. TURIN 

Le Gérant L. QTJEYRKL 

-AatrjuPAir . ? d'ARM ÉN IË 
ie meilleur De*. jetant connu. 

ÎZ L'AI 

L'enmlMl ifn fj-^e y - .r.ENï - Ponsot 

nu point. M yic .t-j IMiyffUuè >!os liai Huilons, 
es: (ni w M juilillo. — livller 168 

contre »iç«-ns Sr »ns v^l'our ûnitbépltque, 
IN V NTK pAIITOrr l*'T AU BUREAU DU JOURNAL. 

Gnos t A, PONSOT, 26, r. Sl-Cluud'i. Paris. Eohân^gratfa 

LA KABILINE 
Véritable Teinture des Ménages 

LA KABILINE 

LA KABILINE 

LA KABILINE 
Vendue dans le monde entier 

ESSAYEZ-EN! 
Le Paquet: 40 Centimes 

f 
©O ANNÉES DE SUCCÈS 

< HORS CONCOURS 
< MEMBRE DU JURY PARIS 1900 

< Alcool de Mentbe 

< 

4 
< 

*■ Z.S Seul Véritable Alcool de Menti» 

' Dissipe 1rs MAUX dt CŒUR, d: TÊTE, d'ESTOMAC, 

< les INDIGE8TI0NS. 

g SOUVERAIN contre la GRIPPE el les REFROIDISSEMENTS. 

Se pi end a la dose de quelques gouttes, 

i dans un verre d'eau sucrée très ohaude 

i dans une tasse de tleane ou de lait ohaud. 

< EXCELLENT pour IOB'DENTS et la TOILETTE 

< PRÉSERVATIF contre I». ÉPIDÉMIES 

i 
-. RXWUBXR LES IMITATIONS ' 

Exiger le nom 13 U. RICQX.âg 

IVE . PHÉNIX 
■le se vend qu'en paquets de 

S, 5 & IO KIL.OGR. 

BOO & 250 GRAMMES 

portant la Signature ' J. PICOT 

Tout produit en sacs toile ou en 

vrac, c 'est-à-dire non en paquets 

slernés J. PICOT, n'est pas de la 

VISiVE PHÉNIX 

CoTlLUGI d'AMATEURS 

et INDUSTRIELS 
Jh'attrnitii,; n pour JifùCOTJPA 

A. TIJBSÎ.SO'ai? (Breveté S. G. D. G.) 
PARI d, 16, Hue des Gravilliers, 16 PARIS 

FBBMIKRES RÉ00MPKN8BS A TO UT ES LES BXPOSITIOHI 

USI^E à COULOMMIBRS 

Fabrique rie Tours de tous systèmes. Scies mécaniques 
et Scies à U crouper |iins de 70 mode! s. Mar.bii.cs diverses. 

OUTIL» de toutes -.ortfs. — BOITBS d'OVTILfl 

L» TJ.ItMF'-ArjiitJ.U (rJus de 300 pag- et '000 grav ) franco fl.» o. 

m VC-iJTTES TIFRSOT 
içliitics Je premier ordre ubsoluiiietJ 

ranlipseoDtr» inusvi.-estpronsirm lion 

Tan« r: ■■>■ -.;-rt, n pièce! détaebéti 

*ttifi SPÉCIAL SUR DEMANt>-

«SOUVERAINE 
I du Docteur BARRIERFicnlW 

Sfièoftfltfë dut m*f»jfëi é» 

» PRIX : m. 3.B0 

GUÉRIT 
rapidement 

Ion 

PLAIES 

4 >^ VARIQUEUX 
ÛARTRESECZÉMAS 

irisuliatliras graiulies du ic BiMEP 
Pti'l de l'Élrphant, 6, rue Suint-Corne. Lyon an I 

ariAïvns MA a. 

TëïWm 
1 W W L. 

m 

Nous prions les Darnes i ]ui n'au-

raient pas encore reçu notre fiatiilolîtie 

géîicral ill'isire' n foison d'il;ver », 
d'en faire la derhaii,l.ç a 

IBjfL JULES MUZÛT & C E , PÂ-ÎS 
L envoi leur 'en fera laii aussitô» 

gratis at franco 

CREDIT FtlCIEH DE FRANCE 
EMISSION DE 500- 000 0JLI3ATI0NS COMMUNALES 

de aoo n-. avec LOTS 
rapportons 13 fr. d'intéi-êt par an. 

PRIX D'ÉMISSION : 485 fr. 
Paynl.l&j : 20 ti\ «n souscrivant. - ~3U n-. ù In répartition 

et le surplus en H versements. 

Pendant toute la durce de l'emprunt, 
chaque tirage comportera 175.000 fr. de lots 

comprenant ajle rn a t! veinent 

1 lot de 150.000 fr. 
et 1 lot de 10D .OOO fr. 

Durant les 2> premières années, ros tirages seront 
au XOJItillE tle O 

pour 1,050 OOO francs de lors par an. 
Pour le surplus, voirie prospectus ou l'afllclie. 

Souscription publique le 2/ Fëorier 1899 
ii PARIS : Au CRBDIT FONCIER de FRANCE 

, et dans les principales S iciéL'î» de Crédit 

DANS L ES 1 DhezIHI lesTRESaà.EflS-PAYeUîlS-GÈNÉRAIIX-; 
DBl 'AllTi.MKSTS Mlli.MM l.n RECEVEURS PAHriCiitlEftS des FINANCES 

OU DANS LES AîlE.NXES ET dUCCtlRSAi-KB Ti <£S SO .1ÉTËS 

Eviter 'es contrelaçoah 

CHOCOLAT 
ME N I ER 

Exiger /« véritable nom 

umm mmiï 
m VALEURS llv'OUSTRIEliB 

Cfital : SO Miili&me 

nULLCt • l 'konnear d'istfomaor 1M JMST. 

>*mrm ds «ca notions at d* >ea yatrta 
é* fandatoore, era'aUa est sur la point 
da aanatitaar 

kl tanpi» iâoinli GoBBiRlalB s! Muiim 
»a Capital de 10 Millions de francs. 

Les porteurs dea actions et das parte 
da fondateurs de la BANQUE SPECI» LE des VA-
LEURS INDUSTRIELLES désireux de profiter 
du privilège de souscription ojue leur 
confère l'artiole 7 des statuts, devront sa 
faire oonnaltre à la Banque avant le 
IO Mal 1S99, dernier délai, at lui indi-
quer les numéros de leurs titres. lia 
recevront ensuite las renseignement* 
aéeessalrea et tentes 1M nlèeM à signa» 

BELLE JARDINIÈRE 
PARIS M, Ru du Fant-Ntuf, S 

PARIS 

LA PLUS GRANDE MAISON DE VÊTEMENTS 
DU MONDE ENTIER 

VÊTE SU EN 
pour HOMMES, PAMES et ENTANTS 

TOUT ce qui concerne la TOILETTE 
de l'Homme et de l'Enfant 

des CATALOGUES ILLUSTRES at ÉCHANTILLONS i 

Expéditions Franee à partir Ae 26 Francs 

SUOOUSSALBSl mit, HtUEILLt, BOtOCAUX.MKTEI. AHUM.UtlITB. LILLE, 

EURS 
TRIEL 

G . n. G 
PARIS 
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SISTERON SISTERON 

JARDINIERE 
FÊTE DE LA NOËL & DU 1 er DE L'AN 

A. l'occasion des Fêtes de la NOEf . et du Premier Jour de l'AN, la 

Maison de la BELLE JARDINIERE, offre à sa nombreuse clientèle, un choix 

immense d'Articles pour étrennes utiles, avec un rabais de 25 à 40 0[(). Ces 

articles de premier choix ont été achetés et seront vendus à des conditions de 

bas prix pouvant satisfaire les clientes les plus difficiles. 

Ces marchand ses composées de FOURRURES, JAQUETTES, 

COU ETS, PELISSES, ECHARPES et COLLETS pyrénées, PLAIDS, 

TARTANS et HOMESPUM, JAQUETTE, MANTEAUX, PELISSES 

pour fillettes et enfaots(Spécialitéde ganterie et co rsets^ 

ARTICLES BONNETTERIE, TKOUSSEAUX et LAYETTES 

PARURES divisées par une ou plusieurs pièces composées de CHEMISES, 

CAMISOLES, PANTALONS et JUPONS., femmes. 

en Boîtes ou en Pièces 

hoirs de tous G 12s et de toutes Ouatés 
- Spécialité pour Cadeaux Etrennes 

DE CRAVATES, FOULARDS, ECHARPES, ET POCHETTES SOIE 

Une visite dans le Magasin, s'impose afin de se rendre compte des 

prix, de la fraîcheur et de la beauté de ces Marchandises. 

Un Superbe Calendrier-Pochette sera offert à tout acheteur 

A LA BELLE JARDINIERE A SISTERON 

SOC'ANOrUM 

DEUC.'DISTI Ë ËCUSENIER Fils AINE a C ie CAPIÏALSOCIAL 

10 000.000 Fus ' 

DÉPÔT. : Droguerie TCJRLV, place de l'Horloge 

OUTILLAGE I TOURS I MACHINES 
INDUSTRIEL et d'AMATEURS | de tous Systèmes | à découper 

SOIERIES alternatives, drcnlaires el a ruban, [fiortaiSOUSes, PH -icMtt99 à 
Pêroer. — OUTILS de toutes sortes, Français, Anglais et Américains, 

peur MicAKiciKMs, HwtuisiErta, TOURNEURS , etc. AMATEURS. — BOITES D'OUTILS 
SGIBS, BOIS, DESSINS at toutes fournitures nour 1 B Découpage, le Tour, là Sculpture, rte. 

ftouraau T AMP-ALBUM 320 p. A awp B KP ES <£3è (-^"H" CONSTRUCT» Barr. t PARIS 
l S50 r"

,
a»«rai) franco 0.85 a. A* | 1 £-» fr» \t0 I I», Rae 4«»i QraTiUlera. 

Ho»a CONQOUH». MIMHC DU JURY aux Bx»o*llloa« d» PAKti1$9«-1B1-HM*1Wt 

P 9 Art de gagner de 19 Argent 
de l* a la Jl/àii t»*?/»

 Envoi
 g

ralis
> GAILLARD, * 

MJVUI 9C
 5> RUE FEYDEAU>

 PARIS 

GR ANDENTREPOT de BLES GRANDE COLLECTION DI VIGNES HYBRIDES 
Producteurs directs absolument indemnes de maladies ChyrptogamiQues 

de tout dosage {garantis sur analyse 

A.NT. REYNI 

Rue Mercerie, SISTERON et GRANDE SAINTE-ANNE 

Pour renseignements s'adresser à M. L. PEYROTHE, bijoutier, 

Rue Mercerie, Sisteron. 

Boutures et Racinés, authenticité et fraîcheur garanties. Sup-
pression du Greffage, du Soutirage et des Sulfatages. Récolte très 
abondante et assurée. Vin excellent pouvant rivaliser avec nos 
meilleurs vin de pays. 

AUXERROIS x RUPESTRIS (Pardas-Lacoste) 
ALICANTE x RUPESTRIS Terras N° 20. 
SEIBEIL N"' 1, 14, 38, 41, 128, 200. 
COUDERCS N°s 3907, J. 201, J. 503, 28/112. 

— Nos 132/11, etblanc 199/88. 

Collection ayant obtenu le 1" prix et une médaille de bronze au 
dernier Comice Agricole de Forcalquier. 

PRIX MODÉRÉS 

Lire»! REOORTiER, PropriîtiMc!» à lisp (Ul» 

AU GAG^E-PETIT 
Rue Traverse, de la Place — SISTERON 

BTEBITlSrBS 190S 
A l'occasion du Jour de l'An, grand et bel assortiment de Jouets en tous genres, 

tels que : Chemins de fer, Charrettes anglaises et attelées, Chevaux bois de toutes dimen-
sions, Jeux de société, Trousses scolaires, Buvards, Musettes, Cartables, Papeterie de 
luxe, Voitures et meublas de Poupée, Lits montés, Bébés richement habillés depuis 0 f. 60 
•t dans tous les prix, Jouets mécaniques, etc., etc. 

Maroquinerie en tous genres : Sacoches, Porte-monnaie, Porte-feuilles, 
Albums a photographies, à collections et pour Cartes postales, Buvards, Sachets parfumés 
à mouchoirs et à gants, boîtes à bijoux, Nécessaires, Carnets de bal, Eventails, Encriers 
fantaisie, etc., etc 

Porcelaines : Services de table, à cafe, à thé, Cabarets à liqueur, Garnitures de 
toilette et de cheminée, Porte-bouquets et statues en Porcelaine de Saxe, Vide-pochns 
fantaisie, etc., etc., etc. 

Tous ces articles sont vendus à des prix exceptionnels de bon marché et 
défiant toute concurrence. 

t.-S» 

Au 7e; st à la Quasslnt 

»^:,J*,}^l""f du Kllos excitent l'appétit, sellvent la dtireB-
tlon et (tuérlssent la plupart da» Maladlw orironlaue» de reïïtomîô. 

Sn vente dans toute nonne, pharmacie d » pr ie flacon 

Ou ehflz l'Inventeur B O B E A U , pharmacien, a LANGEAIS (Indre-et-Loire) 
QUI EXPEDIE FRAWCO CONTRE MANDAT-POSTE DE 2 FR 

wd«lilMlw, Wm eoasn nrn M. 

>M d«s lo«n.«K Ut ,àt3 rf 

LA DISTILLATION! 
i LA PORTÉS DM TOUT LE M0N2% 

*-'»ntni putMi Vu wfaailaaTaar, htar — 
lliealions ntttM lau FM * " 

If. VALTH . «îlaborntea* *■ 

aTamagu 4a U dUUUatta» data aatliai - un mtym ft*-

■NlfHaMal at «a HN-ON raaéral Pw wdre mtm Idée 

Fratl.«», tl a H-a*l«* «t ttM «•■■train w M. hum, é* 
DONT LES PO M PB 8 POUR LCS Vlfifl. 

SPIRITUEUX *ti«Hj»«UM uuit, aaat 2 ■ïlTa'aA "aï. 
»ppr»ri*ii tta alarabla pvrtaUf, «ai par («B p*» da T*IMU «i 
■on prix moddra doit paaA^r B*rUat,urti«a>ll«r*iriaB4 eaj» 
«Inténaur daa famlllaa, D «at tattaUfUak ni av perd tUm 
itt plupart daa aiaiaoïia bLan da* aabaUaeea au) po^rralant *tra 
•on misai à la d iatillaUon. Par ruip 4a VAUtmUe Vmlvn rU» 

ae M pard daat a ma axvloHatta* aiaa dirlréa: frV-"taHai 
diraol» d'aJao«l p«r Un» laa baaolaa d^oiaatiaaai. atiliaaàUa 
da Matoa laa aaaataaaaa Té.-ttaUi : Kaari. frulla, mare d« ni, 
at» at da pomnaa, llqvldaa fa-mant4a, aratm »Tarl*a, uq 
«latUlaaa, au., «ta., dont 1M rtaldqa ai«4ea aoat aawaiVw 
nrarott un daa alamants da la naurHura du bétail ta «uT-
rlariU. ««ira la parfaoliao d« aa «anirrnoUon «t aea ■■arfcm 
kor. aaaraié, ttaot aax diisMltiBiu dai 4l6manta col la «awT 
Mtnaat. Par aaa iasantaitabU atlllU. lUIamMe Talvn rand 
da graoda aarrlau à l'eeoaomU domaillqu., ce qnl ex»Uau« 

bjaaiia dont 11 aal l*«bj«t.Dasiaadar k al.Bmewxr.iai. ' nil 
«karkuapl Farta, runi frwnw 4a pnmtctà» éAmtUê 

Pïlules Purgatives 

HBOSREDONi0RliA^ 
leur uuta par l'uukfe de uaa -iit^oi âÂpwa-

tlves véffét:i lca .rafmlchlasmÉo^dflp^kBkf-

tejnpe oonnuea. Elias pu gent*«n8 tB*»ft- txiprs 

Idioocnpations.àlaslpentla '-»;.?îjjûtl .?n,ki 

maux do tôte (mifli-ain«t) lea em>arra« ioi'eja»-
mae(6tonrdiOBeineRtit. mvnqut H 'appMtV 

du foleetdei laUitlrx; e!)c* p«tircnt(u-0 dla fats 
On purgatif complet ne un<i.i plelaxj-ilf.etcÎMamt 
l'excès do bila «tdea 7iairar. Tiôs ' a pn 
•Ire, elle» «ont coi'Ulneu.eiir lec plua oflleaM 

JÊviltt ttt ÇBHtrtfa<;tnit. ~ 

batmU BOSREOOHtacraTtiareba^Piloli./ 
RJX : Ml Ta, S '5o; \ ï SOITX, 1'. i 

fflrp/ franeo oontrt mandat ou titnb.'potte^ 
adrnsait au Dtpût général ' i.^ ilfi. 

CÏGOM , F narameteu ,7.rne Coq Hpron, P A RIS 
(el-davant £6, rua CoqulU^re> 

0 TP.O rjVEJIT DAJîS TOCTit* LXB PflAilil A.CJM 

XI k Orlaaoa : H. Boiradoa, dapoaltaire uniqu*. 

LA MODE HAflONALE 
i T Fferaissa-iï ie samedi 

TB0IS ;ES DE 
aat le r jourudl 1 

AVDRES EN COULEURS 
des donnant UHATUITEMENT 

semaioe 

UAPrmn DÉCOUPÉ 
t candeur naturelle 

t .mensuellement: 

RJE ' IÀVDRE EN COULEURS 
>rs texte sur x**\pier do luxe. 

EN fBMTE FABTÛDÎ jO cent, le numéro 

â CEDER D'OCCASION 
DICTIONNAIRE TROUSSET 

,-olume eD bou état, très jolie reliure 

S'adresser au bureau du Journal 

I lqi~a""hrit IIH. Hon Cencour». Hamllrt il Jury k 

ALAMBICS D^OY 
i ..'.,(■. n ■ - i. Doutant toi 

pour Boaiileuru in Cru : 
Sui rntlfH 11 iNlIInt «* Tarlfi p -ili I j 

DER3Y FIL8 AIMÉ 
71 à 77. r.du Théâtre, PA. J " 
IOO BU T1XTI DI 1.,* 

U éaMaul futlv m JtmeJ. 

SimRON -JOURNAL 
EST EN VENTE 

MARSEILLE chez Madame GRA' 

Cours Belzunce. 

à AIX » chez M. César MARTINET 

gCours Mirabeau 

à TOULON, Chez M- ROLLAND 

KIOSQLF. , BOULEVARD DE STRASBOUGlJ 

HOTEL D'EUROPE 

MARSEILLE, Rue des Récollettes 

(près le Cours Belzunce) 

M. FOURNIER, bas-alpin, àVhonneur din-

ormer sa clientèle qu'il vient de faire remet-

tre son Hôtel à neuf et que ses chambres cou. 

forlables sont toujours à des prix très mo 
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